










HBLBIm CI:XOOS BT LA QO'BS'l'I:OH' DB L I BSSBNT:IALI:SD

par

School of Graduat. Studi••

in partial fulfilment of the

r.quirements for the degree of

Na.ster of Arta

Depart.ent of French and Spanish
1I••orial university of N.wfoundland

July 1997

St. John's Newfoundland



.+. NationalLibraty
of canada

Acquisitions and
Bibliographic5ervices
:l95w.....,.,Str_
on-aON 1(1A0N4
eo.-

BibiiothequenationaJe
."canada

Acquisitionset
services biblioglBphiques

395, .... Wdington
oaa-ON K1A0N4
eo.-

The author bas granted a non­
exclusive licence allowing the
National Library of Canada to
reproduce, loan., distnbute or sell
copies of this thesis in microform.
paper or electronic formats.

The author retains ownership of the
copyright in this thesis. Neither the
thesis nor substantial extracts from it
may be printed or otherwise
reproduced without the author's
permission.

L'auteur a accorde une licence nOD
exclusive permettant ala
Bibliotheque oationale du Canada de
reproduire. preter, distnbuer au
vendre des copies de cette these sallS
la forme de microfiche/film, de
reproduction sur papier au sur format
electronique.

L'auteur COOSeIVe la propriete du
droit d'auteur qui protege cette these.
Ni la these ni des extraits substantiels
de celle-ci ne doivent etre imprimes
au autrement reproduits sans son
autorisation.

0-612-36118-7

Canada



UStJlO

I.e suj at qui nous interesse lei est la question de

l'essentialisme dans l'oeuvre de H6Hme cixous. Nous

conslderons la representation de la difference dans trois

pieces de theatre, atin de delendre cixous contre des

accusations d'essentialisllle. Lea pieces de theAtre lei

etudiees sont fA prise de )'6co]e dft MadbuhlIi.~

terrible wah inacbey'" de NQrodQP SiblloWlk rpi du Cambgdge

et L'Xndiade QIl ] IInde de Jellrs r'Yes. Dans Ie pre..ier

chapitre nous presentons B.Hen. cixous et la question de

l'essentialis1II8. puis nous considerons la theorie de la

deconstruction selon Jacques Derrida. une theorie qui influe

beaucoup sur la demArche cixousienne. Dans Ie chapitre

suivant nous resumons deux arguments qui representent les deux

c6tes du debat sur I' essentialisme dans l' oeuvre cixousienne.

Ensuite nous donnons notre prise de position dans Ie cadre de

ces deux arguments. Le troisiue chapitre esquisse

l'entreprise theatrale de cixous. Les trois chapitres

suivants sont consacres a I'analyse des pieces de theAtre.

Nous considerons surtout comment Cixous represente la

dittlirence oppositions binaires

hierarchisees. Un autre el~ent important dans I' analyse des

pieces sera la representation d'une economie alternative des

ii



relations sociales et sexuelles. Dans le chapitre final nous

suggerons une reponse awe critiques traditionnelles, basee sur

une consideration du travail dramatique de Cixous, ainsi que

sur sa theorie non-essentialiste de la difference.
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Chapitre I - Introduction

1.1 H616ne cixous

Helene cixous est nee Ie 5 juin 1937 a Oran, en Algerie.

Son pere etait d I origine juive, et il est mort lorsque HtHene

n'avait qu'onze ans. Sa mere, Eve, est d'origine austro­

allemande. Auteur de fictions, de critiques, d 'essais, de

theorie, d'un film, et, plus recemment, de pieces de theatre,

cixous est connue en Amerique du nord surtout pour sa theorie

et sa pratique de l'ecriture dite "feminine." Elle dirige Ie

Centre de Recherches en ttudes Feminines a l'universite de

Paris-VIII a Saint-Denis, oil elle est aussi professeure de

litterature anglaise. Les premieres influences sur son oeuvre

proviennent de diverses sources, comme, par exemple, de

Shakespeare, Kafka, Poe, les Romantiques allemands, Milton,

James Joyce (Ie sujet de sa these de doctorat), ainsi que de

la psychanalyse freudienne. Plus recemment, cixous s' inspire

des textes de I' auteur bresilienne Clarice Lispector, des

poetes russes et de la philosophie de Jacques Derrida.



A travers la multiplicite des textes, des formes et des

genres, l'oeuvre cixousienne se deploie comme une activite de

sauvegarde autant que d' exploration. Au cours des annees 1980

dans ses ecrits critiques et theoriques, cixous a change de

cible, fait signale par son interet croissant au concept de la

resistance, et au besoin de proteger et de preserver

l'histoire des peuples et des cultures vulnerables contre les

forces de 1 'homogenisation et de 1 'oppression. Nous allons

explorer plus tard cet element important de ecrits

recents, mais considerons tout d' abord la question de

l' essentialisme, dont l' oeuvre cixousienne a souvent ete

accusee.

1.2 La question de l'essentialisme

Quarante-huit ans apres la publication du Deuxie.me sexe

de Simone de Beauvoir le debat se propage toujours sur

l'essentialisme contre le constructivisme. L'essentialisme

est la conviction que certains attributs sont inherents a un

objet et le caracterisent, par example, que certaines qualites

sont universelles aux femmes. Ces qualites sont souvent

considerees de deriver de la biologie femelle et d' e.tre

inevitables.



L'essentialisme - la conviction que les hommes sont les hommes

et les femmes sont les femmes et qu I il n I y a aucune faeron de

changer leurs "natures" - est une impasse analytique aussi

bien qulun danger politique. Les declarations essentialistes

sur les natures de certains groupes de gens (les femmes, les

noirs, les juifs etc.) ne sont que les constructions politico­

philosophiques du conservatisme. Les arguments essentialistes

ont ete adoptes pour justifier I' esclavage, pour resister au

dix-neuvieme amendement de la Constitution des ttats-unis

(celui qui a donne aux femmes Ie droit de voter), et pour

soutenir Ie colonialisme.

Une strategie typique des theoriciennes feministes radicales

est de retenir les categories qui ont historiquement defini

chaque sexe, mais de les revaloriser pour que les traits

feminins soient positifs et les traits masculins soient

negatifs. Beaucoup de feministes deviennent ainsi victimes

des dichotomies sexistes qu I elles essaient d' eviter, en

affirmant que les femmes sont a priori vivifiantes, et que les

hommes sont a priori obsedes par la mort. Une telle strategie

remplace la domination masculine avec la domination feminine ­

anti these de la recherche de Helene cixous.



1.3 L'6conomie f6minine

Beaucoup de feministes se trouvent donc dans une impasse:

elles postulent une specificite et sont accusees de

l' essentialisme ou elles nient la difference sexuelle et

voient accusees de se masculiniser. Pour sa part, l'ecrivaine

et theoricienne HeHme cixous propose une ecriture dite

"feminine" qui est caracterisee par une economie libidinale ou.

les pulsions orientent Ie moi vers Ie monde. Cette economie

feminine est a Ia fois intersubjective, intrapsychique (cree

sur la jouissance et non pas sur Ia castration), et aussi une

economie politique. cixous affime qu t en combattant la

repression et l'exclusion au nom de ltegalite, les femmes

doivent pas abandonner la jouissance feminine. La castration

masculine comprend Ie desir d' approprier 11 autre a tout

niveau, point de vouloir incorporer, contenir et

emprisonner 1 'autre, tandis qu'une economie feminine prend

I' autre en soi et est prise aussi par l' autre; c I est une sorte

de connaissance mutuelle. II faut comprendre que Ie projet

litteraire et philosophique cixousien porte principalement sur

Itexploration de cette economie "feminine", et plus

particulierement, d tune ecriture "feminine", et que ces



adjectifs suscitent souvent des accusations d'essentialis.e.

Dans la conjoncture bistorique actuelle, selon cuous, nous

so_es obliges d'eJllployer les adjectifs ·masculin· et

'"tuinin'" pour decrire des economies, mais de reconnaltre

qu'ils sont t.briques dans un reseau d'inscription culturalle.

Son projet d' ensemble co:mprend une tentative de penser la

difference dlffer8llllllent "pour que '1& f8lllllle I ne soit plus

prisonniere des oppositions categoriques. ltl II est done

important de reconnaltre que l'emploi des adjectifs ":masculin"

at "feminin" dans 1 I oeuvre cixousienne cherche a detruire

plutOt qu'a confirmer une opposition binaire.

1. f Le. critiqu••

Certains critiques s I inquietent du contenu de quelques

textes de cixous, surtout de ce qui les frappe comme une sorte

d'essentialis:me biolO9'ique qui pr6che Ie salut des femmes it

travers Ie corps reel feminin. En particulier. son essai

ceH!bre, "Le Rire de la Meduse" et son livre, toO Jellne NAe,

ecrit en collaboration avec Catherine Clement, ont souvent

provoque des accusations d'essentialisme. La critique la plus

1 Katherine BinhamlDer. 'Metaphor or Metonymy? The Question
of Essentialism in cixous.'~ 10 (1991): 65-69.



celebre, qui sera exalIlinee dans Ie chapitre suivant, est peut­

etre celle de Toril Moi dans Sexual/Textual PolitiC5, qui

accuse Hcilime cixous d'6tre, parmi d'autres chases,

essentia1iste et de ne pas 1ier son ecriture A un contexte

po1itique au social s~cifique. cixous est souvent accusee de

reduire 1es femmes" une essence, specitiqu8lll.ent A une essence

anatoJaique, et ainsi de nier 1es possibilites revo1utionnaires

qu'e11e cherche it. proaouvoir.

On ne peut nier Ie tait que plusieurs de ses textes portent

justement sur Ie corps feminin, tout ce qui,

historiquement, a et' retoule - dans l'ecriture, dans 1a

1 i tterature, dans la representation ou dans 1a societe en

general - ainsi que sur l' ecriture du corps ou sur 1a pratique

d 'une ecriture dite "feminine". Cependant. et ceci nous amene

au sujet de ma these, je maintiens que, loin de precher Ie

salut des femmes it. travers leur corps reel de chair et de

sang, Cixous tente plut6t de chercher de nouvelles identites,

de nouvelles fayons de penser la difference (non seulement 1a

difference sexuelle, mais toutes les differences - sociales,

ethniques, de c1asse etc.), et plus generalement, de suggerer

il travers ses textes des fa~ons de mieux eomprendre nos

relations intersubjectives ainsi que nos relations au monde.

Son projet d'ensemb1e ne peut pas done 4tre reduit simp18llent

aux notions essentia1isantes sur 1& difference sexue11e.



Conformement a la theorie de Jacques Derrida, cixous cherche

des possibilites d'emancipation provenant des fa90ns

alternatives de concevoir Ie processus meme de la difference.

1.5 Pemel1e I f6minin

Le rapport entre "femelle" et "feminin", entre corps et

ecriture est central au probleme de llessentialisme. On

comprend ce rapport, soit litteralement, donc biologiquement

et anatomiquement, soit metaphoriquement, donc sans aucun

rapport au sexe feminin. La question de llessentialisme chez

cixous devient donc fondamentalement une question de ce

qu' elle veut dire par "feminin" lorsqu' elle parle d 'une

economie libidinale feminine et de son rapport au sexe

feminin.

Katherine Binhammer pense que la question de I' essentialisme

est en partie un probleme du langage, probleme de la

llfemme ll - du signifie et du signifiant. En effet, beaucoup

des textes feministes recents maintiennent une distinction

entre (1) les femmes en tant que des entites biologiques et

sociales, et (2) la 'femelle,l 'Ie feminin l ou 'l'autre,' ou

I femelle I represente au sens metaphorique II' autre' dans une



relation de la dirrclrence plut6t que de l'opposition. Dans

l'ecriture eixousienne cette distinction est souvent et

deliblirt§ment brouillee.

II est important done de eomprendre que "feminin" n'egale pas

"femelle", mais, c01llllle l'a remarque Binhammer, cel& ne veut

pas dire que il n'y a point de relation.~ La projet de pe.nser

la dirrclrence differetament, ou de ne pas penser 1& difference

en oppositions binaires, infonae la dmaarche cixousienne. one

partie de ee projet est de fonctionner dans l'economie

libidinale fbioine lue par cixous dans les oeuvres d' auteurs

tels que Kleist, Joyce ou Wordsworth. J En ne pas reduisant

feminin A femelle, cixous peut alors explorer une theorie de

la diffl!rence qui amoindrit les oppositions sexuelles rigides.

2 "In defining the aetapbor that is not a metaphor as a
metonYJllY, the traditiona1 opposition of metaphor and
metonymy is displaced. Thus, .•. when I say the relation of
femininity to female is one of metonymy, I do not mean to
oppose it completely to metaphor. This is what traditional
scholarship on metaphor and metonym,y does. The conventional,
binary dualism of the two tropes is informed by Jakobson' s
work on aphasics in which he describes metaphor and metonymy
as polar opposites. . ..

In saying the relation of feminine to female is one of
metonymy, I am not opposing it to metaphor, rather, I
believe cixous subsumes the two, insofar as the metaphor
that is not a metaphor is a metonymy." Binhammer, 76.

J Selon Cixous, ce sont souvent des hommes qui pratiquent une
ecriture dite "feminine. II O'autres exemples donnes sont
Shakespeare, Kafka au Genet.



Pour aieux comprendre Ie non-essentialisme de Cixous, il

sera necessaire de considerer l' intluence de la deconstruction

derrideenne sur sa pensee.

La "d.-conatruction" eat 1. q.at. 4e pen... qui
peraet 4. r.trouver 1. vir d. 1. vie aou. Ie•
.-ur_.nt•• 4

L'approche deconstructiviste tient une attitude critique

envers tout - des idees particulieres ou des injustices

sociales aussi bien que les structures sur lesque11es elles

sont base-es, Ie lanqaqe dans lequel elles sont construites, et

les systemes dans lesquels elles sont sauvegardees. La

deconstruction est non-essentialiste non seulem.ent paree

qu' el1e rend inutile la recherche des definitions

universelles, mais aussi en contestant activem.ent les

trontieres traditionnel1es entre les oppositions telles que

raison/emotion, beau/laid, et moi/autre aussi bien qu'entre

les disciplines te11es que l'art, la science, la psycholoqie

4 Cixous, ReUne Cixg"§ phgtg§ de Racines, p.91.
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et la bioloqie.

Le non-essentialisme du deconstructioniste est tellement total

qu'il met en question deux opinions tres repandues: (1) qutil

Y a une unite essentialle du 1D0i a travers Ie temps et

I'.space qui s'appelle -identite du .oi" et (2) qu'il Y a une

relation essentielle entre Ie langage et Ill. realite qui

s'appe11e "la verite." La notion du mol unitie eu inttiqre est

conteste par reference

fondamentalement coupe

l' idee que Ie mol est

dimensions conscientes et

inconscientes. Ensuit•• la notion de la verite est mise en

question par l'idee que Ie langage et la realite sont

variables et changeants. Les mots ne representent ni les

chases ni les fragments de la realite. La realite ecbappe au

18ng&.ge, et Ie lanqaqe refuse d'~tre defin! eu limite par Ill.

realite. La notion qu'll n'y a ni de l'identite du moi ni de

la verite - que l'ordre dans nos vies et notre langage est une

structure i.lIlposee - intlue beaucoup sur la pensee de Cixous,

at nous allons voir cette influence dans ses pieces de

theAtre. Plusieurs deconstructionnlstes, Lacan et Derrida en

particulier, ont remarqull les fac;:ons dont notre langage exclut

"Ie feminin", at c' est pour cela que cixous reIeve Ie deti de

chercher une ecriture "feminine."

L'ecritu.re cixousienne cherchera, tout co_e celIe des autres
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fuinistes, 6. se diltacher des st4rliotypes eulturels. des

concepts essentialisants et de leurs attributs tels que

ho_e/femme, lllllsculin/fbinin, actit/passit. sillone de

Beauvoir a ecrit, "On ne nait pas t'elUle, on Ie devient."~ De

.be, Cixous met en question Ie concept traditionnel de "la

t'ellJlle" et elle aontre co.-ent ce qui paraissait co__ un

concept iDmuable faisait plutet partie d'un 'aOIDent historique,

celui de la pens". l090centrique de l'occident, privil~iant

Ie concept, la prtllsence, 1a verite, et rendant possible notre

idee de la patemite, de la relation p.re/tils, et de la

repression de la femme.

1.7 Koll. arguaent

11 .e semble que les accusations d' essentialis-e contre

Cixous sont injustes, et que l'evolution des theories de ses

premiers textes aux oeuvres plus recentes - surtout dans les

pieces de thtllAtre - doontre bien que sa penstie n' est pas du

tout essentialiste. Dans son essai "I.e Rire de la Keduse"

cixous n'essaie pas d'analyser ce qui a dtij6. lite ecrit par des

~ La Qeuxieme sexe, p.13.
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femmes, ni de dlk::rire une aethode d'ecrire qui soit naturelle

eu inevitable pour les feJllm.es. II est clair d'ailleurs que

partout dans ses oeuvres ci.x:ous reconnalt bien les dangers de

l'essentia1isme. Dans "Sorties-', par exemple, I'auteur fait

attention de distinquer sa propre &nalY58 de la sexualite et

la the-orie freudienne, qui depend de tout ce qui est visible:

de la presence eu de l'llbsence du penis, eu d I une femlnite

essentielle. La theorie treudienne est done une "the-orie du

voyeur", liee il 1& metaphysique de la presence. Cixous el1e­

meme 8ssaie de situer la difference sexuelle au niveau de 1&

jouissance. Dans une certaine me:sure, ceci est evidemment une

manoeuvre strateglque. Elle deplace toute possibilite

d'ldentifier 1& fealnite et la masculinite avec les certitudes

de la difference anato.ique. Elle situe Bussi la difference

sexuelle dans Ie domaine de l'inconnaissable. situer la

difference sexuelle au niveau de la jouissance renvoie cixous

certainement au corps, et elle le sait bien. Mais, cette

difference sexuelle n'egale pas Ie corps at la nature. Le

corps, selon cixous. est distinctem.ent culturel, et il eat

prisonnier de la representation, du langaqe. 11 taut

maintenant retonlluler les relations traditionnelles entre Ie

corps et 1 'esprit. Barbara Freeman ecrit dans "Plus-Corps­

Donc-Plus-Ecrlture" :

, Un essai dans Tel IeUDe Ue.
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It is precisely the assumption of a Don-teztual
body outside of language, of a linquistic domain
which is Dot itself corporeal that Cixou8'a
reformulation of mind-body relations in a feminine
economy calls into question. 1

De plUS, cixous croit que les relations des femmes it leurs

corps sont culturellemment inscrites et sont liees II. la

postticn des femmes dans Ie dornaine domestique. La capac!te

de donner naissance veut peut-f§,tre dire que les femmes ant une

relation spe-cifique a leurs corps, mals CiXOllS reconnait les

dangers d'etre trap dogmatique. Elle fait des references

frequentes au probleme de la difference sexuelle dans ses

oeuvres.' Elle reconnalt que "la mere" et "Ie corps II sont

profondement fixes dans Ie culture!. cependant, elle insiste

sur Ie fait que ce "culturel" a toujours ete organise

differemment pour les hommes et les femmes, et qu I une pratique

d I ecrire qui pourra reformuler Ie culturel tres

importante surtout pour les femmes. L I aspect important pour

He!Eme cixous reside donc dans cette difference entre Ie

"masculin" et Ie "feminin", niveau des economies

libidinales et des economies politiques.

1 Freeman, I Plus-corps-Oonc-Plus-Ecriture: Helene cixous
and the Kind-Body Problem. I~ II, 1: 58-70.

sPar exemple, la declaration la moins ambigue du pouvoir de
la difference sexuelle dans~ precede une articulation
soignee des difficultes inherentes a une telle declaration.



Cbapitr. XX - a6.ua6 4•• arqua.Jlt..

Les critiques de l'oeuvre cixousienne se divisent

principalement dans deux Call1ps. D'une part, beaucoup de

critiques trouvent essentialist. Ie projet cixousien et

constatent qu'il va l\ l'encontre du but recherche. D1autre

part, il Y a des critiques qui essaient de recuperer ses

Continuons donc par exaainer de plus pres deux

articles celebres sur l'oeuvre cixousienne.

I.e premier article, "cixous: An Imaginary Utopia", ecrit par

Toril Hoi, se situe dans Se)()l§l/TertJ1a;l pg] itiC5, et

represente l' argument contre cixous.

2.1 Toril Koi

Toril Hoi critique surtout des eerits semi-theoriques de

cixous - 'La Rire de la Meduse ' , rea laune Nee,~

~ - les textes qui explorent les relations entre les
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fe.aes. la ~e.i.nite. Ie tUdni~e at la production de textes.

Le qros de son argument coaprend una exploration de 1& theorie

et de la politique foinistes repr'sentees par Clxous.

2.1.1 Le. opposition. ltiuir••

Kal donne des Hates d'oppositions binaires hllkarchisees

qui se trouvent dans LiI leyo. NRC, des couples qui se

retournent toujours au couple fondalHtntal de mAle / f~lle et

sa valeur inevitable, positll / ne-qat!t. Un des termes doit

toujours f;tre de.truit pour que I'autre puisse acqu'rlr de 1&

valeur. SallS Ie patriarcat Ie mAle est toujours vainqueur.

Cixous denonce l'equation "!oinite - passivite et mort" paree

qu'elle ne lai5se pas d'espace positll pour la temme. Moi

pense que Ie projet theorique d'ensemble de cixous peut se

resWIler comme -the effort to undo this loqocentric

ideoloqy ..• and to hail the advent ot a new, feainine lanquaqe

that ceaselessly subverts these patriarchal binary schemes ... I

I Moi, p. 105.
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Moi explique Ie concept derriditen de la ·ditt4ranceOl
, et

reconnalt que I' analyse cixousienne de la production du sens

impllque critique fondamentale de 1& tradition

pbllosophlque occidentale. One telle critique renverse la

cloture de l'opposition bioatre. Cee! est tres important pour

Cixous, qui explore de nouveaux _odes d'e.criture. La

tertualite reconnaltrllit done Ie jeu libre du siqnifiant et

romprait ce que cixous per!;oit COlllDle etant III prison du

lang-age patriarcal.

2.1..3 L'.crlture r ..inin.

Se10n Cixous, l' ecriture feminine ne peut jamais litre

defin!e, et en eflet peu importe Ie sexe de 1 'auteur. Hoi

remarque justement que c'est plut6t Ie "sex.· de l'ecriture

qui est en jeu, dont Cixous parle dans "I.e Sexe ou III Tete?"

Cixous croit en la nature bisexuelle inherente dans tout etre

humain. ce qui explique son desir d'abolir l'opposition

binaire masculin / t'e.minin. Par rapport a la conception

freudienne de la bisexualite, cixous pastule "I 'autre

bisexualite", qui est multiple, variable et t'luide, qui
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consiste en la "non-exclusion de la difference n1 d 'un sexe."

Moi dit que catte "autre bisexualite" celebre les differences

au lieu de les annuler. cixous pense qu' actuellement c I est

surtout les ttUllDes qui tendent deja. vers Ia bisexualite, et

que l'ecriture en tant que telle est bisexuelle. Jusqu'ici

Moi ne trouve aucun problema, et elle seDlble croire que la

thl!orie cixousienne est une appropriation feministe viqoureuse

de la thl!orie de Derrida. Cependant, Moi va montrer comment,

.. son avis, la theorie cixousienne est criblee de

contradictions.

2.1.4 Le pr..ier gIl••_ent

Hoi croit que la distinction cixousienne entre Ie don et

Ie propre signale Ie premier glissement vers l'essentialisme.

Elle analyse l'exposition des economies libidlnales masculine

at feminine. Les systemes Jaasculins de valeur sont structures

selon une econoll.ie du propre, qui s'oppase II. la generosite

fll!lI.inine. I.e probleme, selon Koi, se pose lorsque Cixous

appelle cas economies "masculine" et "fuinine. n Tout en

avouant que cixous reconna1t les dangers des interpretations

essentialisantes, neanmoins, Koi pense que la valeur de cet

effort est reduite par ce qu'elle appelle Ie bioloqislIle de
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Cixous.

Moi parle ensuite de La Venue 0 ] IEcrjtnre, un texte qui

montra comment Ie sujet qui parle peut etre un sujet "pluriel

femin!o." Elle pense que la vision cixousienne de I' ecriture

feminine se situe dans la cloture de l l Imaginaire, au toute

difference peut etre resolue. Elle cherche ensuite a

cotnprendre catte passion chez cixous pour la contradiction.

Est-ee que c I est une strategie pour renforcer sa pensea : un

refus d'accepter la logique aristotelicienne, qui exclut A

d'i.tre aussi non-A, done, sa propre destruction de la logique

patriarcaIe? OU bien, d'une perspective psychanalytique, est­

ee que ces manoeuvres textuelles sont destim!es a. creer un

espace 00. la differance de l'Qrdre Symbolique peut coexister

en paix avec l'Imaginaire? A son avis, cette nouvelle

bisexualit~ semble etre une cloture imaginaire qui permet au

sujet de se deplacer sans effort d 'une position du sujet

masculin au sujet feminin. Les "contradictions" du discours

cixousien, selon Moi, peuvent ainsi exister et etre resolues

dans l' Imaginaire.
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2.1.5 L'utopie

Finalement, Moi donne des exernples de la pensee utopique

et quelques reponses anti-utopiques. Elle croit que la

faiblesse pr!ncipale de l'utopie est l' absence d tune analyse

specifique des facteurs materiels qui empechent les femmes

d'ecrire. Elle suggere qulil faut examiner les implications

politiques specifiques pour decouvrir exactement ce que cixous

souhaite nOllS faire faire. Moi remarque que cixous s'occupe

mains de politique que de poesie. Elle attaque Ie discours

cixousien sur la question du pouvoir, en disant que cixous

brouille les differences reelles parmi les femmes.

Toril Moi avoue done que Ie travail cixousien, grace awe: liens

entre la sexualite et la textualite, ouvre un champ nouveau

d I investigation feministe des articulations du desir dans Ie

langage, dans des textes ecrits par des hommes et par des

femmes. Cependant, elle croit qu'une etude du travail de

cixous reve1e aussi beaucoup de contradictions et de conf1its,

surtout lorsqu' i1 est question du bioloqisme et des structures

sociales. Moi croit que cixous se contredit lorsqu'el1e

definit l'economie feminine, qui est une economie du don, par

rapport a 11 economie masculine ou I' economie du propre qui

domine dans notre societe.
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Le deuxieae article, "Their 'SYJlbolic' exists, it holds power

- we, the sowers of disorder, know it only too well· 10 , par

Koraq Shlacb, situe dans Between Fe.join and

Psychoanalysis, et represente l'autre arguJDent - que Ie projet

cixousien d' enseable

essentialistes.

2 • 2 Koraq BbiaClb

r:eduit pas notions

Dans cat article, Moraq Shiach souligne des liens

puissants entre les discours feministe, historique, Litteraire

et psychanalytique qui. selon elle, sont aobilises dans les

textes de Helene cixous. Elle croit que ces oeuvres .ontrent

les ditficultes de repeDaer les categories de la difference

sexuelle, et les relations necessaires entre un tel projet et

la nouvelle thciorie des relations de classe et des bases de

l'imperialisme.

2 • 2 .1 Lea appoaitiona binair••

10 Ce titre est tire du -Rire de Ia Meduse.·
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L'article commence encore une fois avec une consideration

de l' emplo! du "fainin" et de loll critique cixousienne des

oppositions binaires hlerarchisees. Shlach remarque que

l'ecriture at loll penst!e qui vent au-dela des oppositions

binaires s'appellent "feminines·. at se prlltiquent par des

f~ et des homaes. Mals il y a une realite qui vient tout

compliquer. Ce sont les felllBes historiques qui, pour une

varlete de raisons oppressives sociohistoriques, ont un

interet a rompre avec la socialite du Mbe masculin. Pour

eclalrer Ie lien entre l'ecriture feminine at la

transformation sociale, cixous s' inspire du travail de

l'auteur bresilien, Clarice Lispector. L' ecriture de

Lispector est, selon Cixous, l'ecriture feminine par

excellence.

2 .. 2.2 La ditt6rance

I.e problue reste: eOmJllent penser Ie ditference

oppositions binaires hierarehisees et

essentialisantes? C' est une question tres importante dans

l'oeuvre de cixous. lei Ie concept derrideen de la ditterance

entre en jeu. Shiach dBveloppe la these tascinante que

l'ecriture de Cixous sur Ie thBAtre fournit un .oyen de
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concilier les aspects temporels et les aspects spatiaux de 1&

"diff'ranee". De plus, la di.ae.nsion visuelle du theatre

aliqne la pensee derrideenne sur Ia pensee psychanalytique.

ttant donn' l' importance du visuel dans la canst!tution de 1&

difference sexuelle selon la theorie psychanalytique, Ie

theAtre peut contester cette constitution visu.IIe en

propres termes, aais par une vision vivante dittilrente, qui

de.ontre des alternatifs. Shiach exaJline certaines des

premieres pil!ces de theAtre de Ci.lt:ous - Portrait de Dora et Le.

NaIll d'Dedips - avant de passer a trois piitce.s de theAtre plus

recentes - 14 prise de J '''Cgl. de Madhublli.~

terrible mAts iniJcbeyite de NgrMg. SibiJDQuk rot dy enmbooge

et L'Indiade QU ]'Inde de leurs rjyes.

En ce qui concerne ces trois pieces de theatre, Sbiach montre

comment Cixous tente de representer Ie processus de la

ditterentiation sexualle en tar-es plus sociaux, et la

possibilite des identites qui vont iI. l'encontre des

oppositions binaires hierarchisees.

II me semble prtcise.ment qu' un des problmaes de
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I' accusation d '8ssentialisae est Ie fait que les arguJIlent.

portent seuleJDellt sur quelques textes specitiques de Cixous.

sans considerer son projet theorique et litteraire d'ense.ble.

Quoique beaucoup de critiques portent sur les premiers taxtes

the.oriques ou semi-theoriques de cixous, relativement peu de

critiques portant sur ses oeuvres dramatiques. Pour cette

raison, nous allons explorer Ie representation de la

difference dans trois pieces de theS,tre - fa prj Sft de ] I ecg] e

de Madbubai, I 'hfatgirp terrible milia '"osbey•• de NgTodpm

SibaDp!lk raj dy ComhQdge et [. Indiode gu l' lode de leUTS

~, atin de montrer que l' oeuvre cixousienne est

manifestement non-essentialiste.



Chapit.re 1::n: - L'.Jlt.repri•• tb6at.ral.

La carriere 1ittilraire de cixous ressemble a celIe de

beaucoup d' autres ilcrivaines lrantraises qui sont devenues

dramaturqes sur Ie tard - Nathalie Sarraute, Marguerite Duras,

Andree Chedid, Emma Santos - et qui ont eu du mal as' imposer

au monde du tbtU.tre. Avant la mise en scene de Portrait de

Dora en 1977 cixous croyait que Ie lllonde du theatre etait

construit par la demande lantaslllatique des hommes. Dans un

article de journal de 1977 elle pose la question:

co_ent, r.-a, p.ut-oD Aller au tb6atr.? Sau! ..
• 'y trouvar .D co-tJlicit. av.c 1••a4i_a dont 1••
t-.. r .ont l'objet. A .e voir invit••• prendr.,
dans la .tructur. tuili.le-patriarcal., que Ie
tb6atre raproduit • l'illt'ini, la place d. 1.
vieth•• 11

Lorsque cixous elle-mAme allait au theAtre, c'etait toujours

n Helene cixous, 'Aller a la mer.'~ (28 avril. 1977:
p.19) .
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un qeste politique, -dans Ie dessein de changer. ense.ble avec

des femaes, ses .odes de production t!!t d'expression.- u

Depuis 1983. et sa rencontre avec Ariane KnouCbJdne, qui

diriqe 1& troupe du TheAtre du Soleil, cixous s 'est lancee de

nouveau dans l'entreprise the.itrale, at, tout CODllae ses

contemporains, elle a apporte des innovations au theatre

frant;:ais. Ella explique pourquoi elle alma tellement Ie

mtidium du theAtre:

Houa vivon. davant 1. rid••u de papler. .t ....
souvellt ell tallt que rideau. lI&i. c. qui Doua
iaport., ca qui Doua bl••••, ce qui Doua tait
••ntir qua nou. ao.a.. 1.. parsonnaq.. 4'UIla
aventura t-en••, c' ••t ce qui •• pa••• 4.rr1.r. Ie
ridaau. Bt 4.rr1.r. Ie rideau 11 y • la aC.lla nUB.
Houa avona ~.oiD. da catt. Dudit.. Ioua aVODa
!HI.oill da voir 1.. v18&9'.. each.. darriar. 1••
vi••q••, c •• vi••q•• qua 1_ th6aua d6voile. 13

Tandis que son contemporain, Samuel Beckett, a marque l'apogH

du theAtre minimaliste avec ses pieces courtes, qui ne durent

parfois que quelques secondesH
, Cixous, par contre, produit

des pieces de thl!Atre l!piques. Ce sont 1es sujets aussi bien

\2 Ibid.

13 'I.e lieu du crime, Ie lieu du pardon.' ~, p. 254.

14 voir, par exemp1e, Samuel Beckett, "reoth aDd Other Shorts
(London: Faber and Faber, 1971).
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que les durees de ses pieces de theatre recentes qui meritent

une telle description.

Comme j e I' ai mentionne dans I' introduction, cixous

s I i.nteresse a sauvegarder. a proteger et a preserver tout ce

qui est menace d 'extinction. Cet interet est en partie

strategique et metaphorique, avec son analyse des autres

cultures devenant une fac;on d'intervenir dans la culture et la

politique franc;aises actuelles, mais c'est aussi extremement

serieux. Elle voit la possibilite d tune alliance entre des

differentes formes d'alterite, qui protegerait et respecterait

1a di fference.

L I auteur a suggere qu I en ecrivant pour Ie theatre elle a

reussi finalement a faire echouer les mecanismes egocentriques

qui avaient entrave sa fiction, et a produire une vraie

~criture de l' autre. Son engagement en faveur des Autres de

llhistoire dans les deux pieces ecrites pour Ie Th"'itre du

Soleil - L'histoire terrible et L'Indiade - a fait ressortir

une nouvelle dimension de son travail. I.e theatre se presente

comme Ie dehors par rapport au dedans de ses fictions, car Ie

theatre explore une thematique socio-politique, collective et

historique comportant des allusions a des pays et personnages

existants dans l' univers du hors-texte, tandis que ses

fictions privilegient la vie interieure, la psychologie
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individualle. On peut constater auss! que ce aouvement de

l'Autre personnelle du livre de prgmetbea, par exemple, vers

un engagement en laveur des Autres de l'bistoire, represente

un changement important dans l' oeuvre cixous ienne.

Avec d'eutres ecrivains feministes, telles que Luee Irigaray

et Julia Kristeva, Cixous maintient qu 'une nouvelle ecoDo.ie

politique est un. des conditions necessaires - aiDsi qu'une

transformation dans la construction du sujet - de nouvelles

fOnlas de 1& difference sexuelle.

Considerons maintenant les pi~ces de theatre elIas-memes.

Pour cheque piece, nous allons explorer Ie message

fandemental, la fanction de quelques personnaqes importants

et, ce qui est encore plus signlficatif, les relations entre

les personnaqes. NOllS tenterons d' expliquer comment chaque

piece deD.ontre la fonction d'une econoaie alternative, une

economie dite "feminine", qui est aussi une economie

politique. Kous allons souliqner quelques strateqies

theatrales importantes eJIIployees par cixous pour reprlisenter

cette econolDie alternative et pour reprlisenter la difference

sans recours aux oppositions binaires hierarchislies, donc sans

recours a l·essentialisme. KOlls allons voir que, dans son

travail pour Ie theAtre, Ie theme change des felDlD.es

particulier awe minorites en general, et du feminisme au
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Chapitre IV - La prise de l' 6co1e de Madhuba~

"Le th6a.tre peut nous rendre notre vraie di.enaion,
noa protondeura, noa hauteurs, noa Indea
int6rieures. C'est 160 que noua avona une chance de
retrouver les dieWl:. L'air du theAtre en est plein.
Les dieWl:1 Je veWl: dire ce qui noua depaase et noua
entraine, et A qui nous noua 8dreasons
aveuqlbent. "

Hl!llme Cixous, "Le chemin de l~gende. illS

4.1 Introduction

La prise de ] 'ecole de Madhubai a ete creee au Petit

Odeon a Paris Ie 13 decembre 1983 par Ie Theatre de l'Europe,

avec une mise en scene de Michelle Marquais. Le texte a ete

publie pour la premiere fois en 1984.

Cette piece de theatre tres courte - la plus courte des trois

pieces etudiees represente point de transition

interessant dans 11 ~criture des textes theatraux de Helene

lS~,P.9.
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cixous. Dans.l.a.....Rri.a., cixous traite principaleaent de la

relation entre les teJllllles at lil culture patriarcale, et elle

explore les relations entre la resistance et 1& violence. II

En se tournant vers 110rient com:aae un site metaphorique des

valeurs qui ont ete exclues par la modemite de I' occident, at

it son exploration explicite des structures politiques

oppressives, cette pillee de theAtre prefigure beaucoup du

travail druatique que CiXOU5 allait produire plus tard avec

Ariana HnouchJdne at Ie TheAtre du Solei1. La penchant que

cixous a pour I' Asia provient de sa lecture du lIlysticisme de

Clarice Lispector, mals aussi de sa repuqnance pour les effets

deshumanisants de Ia civilisation occidentale .

.l.a.....Rri.a. represente una societe qui est divis'e entre les

riches at les pauvres, et entre Ie pouvoir at l'impuissance.

La jeune heroine, Sakundeva, est une femme qui a ete jetee

bars de cette structure en combat arme. L'bistoire de 14

RZ:i.s.e. a cite inspiree par l'bistoire leqendaire indienne de

Sakuntala, ecrite par Kalidasa. Cixous utilise cette histoue

pour explorer la leqitimite d'aqir sans recours A la loi, au

meme tout en opposition 11 la loi. Sakundeva est la reine des

Dacoits, c'est-a.-dire des bandits, un membre de la classe

inferieure en Inde, et e11e est poussee par Ie besoin de

l' Cixous explore cas deux themes aussi dans Pprtril j t de Don
et I.e Npm d·Pedjne.
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survivre at d'aider son peuple. Cette fille hindoue a passe

des anneas a fuir la police. I.e gouvernement a decide

d'offrir une recompense de 50 000 roupies pour l'arret de

Sakundeva, at la police at I' armee sont en train de la

rechercher. Sakundeva revient enfin chez sa tante at mere

d'ame, Pandala Thani, qui habite dans son village natal de

Madhubai, dans 11 etat de Madhya Pradesh en lnde du Nord. Leur

reunion est plaine d' emotion, mais elle est interrompue par

I' arrivee du ministre Arjun Khotari. qui est venu convaincre

Sakundeva de sa laisser mettre en prison. La piece mantra,

par une serie de discussions entre Sakundeva at pandala,

pourquoi Sakundeva choisit enfin d'aller au-dela de la lei.

•. 2 Personnages

II n 'y a done que trois personnages dans cette piece - la

j eune Sakundeva, sa vieille tante Pandala Thani, et le

ministre de l' etat de Madhya Pradesh, Arjun Khotari.

".2.1 Sakundeva

Sakundeva est une combattante guerilla indienne qui
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assaie de sortir du .onde "de honte, de .emoire at de cr!."

cixous se sert d'un lIuHanqe d'irascibilite at de puissance,

d Iastllee politique at de visions poetiques ensemble avec un

tout petit peu de BurnatureI, pour evoquer la mystique de

Sakundeva. Nous apprenons que Sakundeva a tite lIaltra!tee par

son pere quand elle .talt enfant, et qu'elle a at' torcee de

se marier avec son cousin assez Age at tres violent. Malqre

ces exp4iriences, Sakundeva a reuss! • developper un sentiD.ent

fort de sa propre valeur at de sa puissance. He vayaDt aucun

alternatit' 6 una vie de durate, de brutalite at d'abus, elle

a decide de tuir cat a.pace domestique, at de devenir chef

d'une bande qui cherchait .. redresser, par des .oyens directs

at violents, l'equilibre du pouvoir at de 1& rlchesse.

Sakundeva a desormais passe sa vie 8. lutter contre les trois

violences illlposees par la loi des hOllllles et par la Loi en

genera~: la faim, l'injustice et Ie viol. 17 Elle a ete obligee

de voler et de tuer des gens atin de survivre ~ ces trois

types de violences, lIlais elle est pr6te neanmoins ~ echanger

sa puissance si durement gagnee et sa liberte precaire contre

la possibilite d'une existence differente pour sa tante, ses

soeurs et son frere. Toutes les hontes et les souffrances

sont abolies pour se metamorphoser en honneur, en espoir et en

17 Voir tel cpsmooonie d'ReJene CiXpU5, pp.354-7.
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la creation d' une ecole de jeunes lilIes .. Madhubai.

Atin d'atteindre son but, Sakundeva enta.me des negociations

avec Ie IIlinistre lQ1otari. Pendant l'entrevue avec Ie ministre

ce n'est pas Khotari mals Sakundeva qui stipule les

conditions. Sa priorite est d'instituer la construction d'une

ecole de jeunes filles .. Madhubai. Elle demande au ministre

de fairs manter a 75 000 roupies la recompense pour son

arrestation, et d'utiliser cet arqent pour cr16er l'e-cole.

COIllllle recompense pour son arrestation par la police, Sakundeva

demande aussi de 1 'aide financiere pour sa tamille.

Sakundeva prescrit avec soin les circonstances physiques pour

Ie jour ou el1e va se rendre .. la police, ce qui aura lieu

dans trois lIoi5, Ie jour de son anniversaire. La reunion aura

lieu dans une ecole a Pushkar. Elle precise beaucoup de

details comme, par exemple, les personnes qui seront invitiles,

combien de policiers devront y Atre presents et les personnes

qui devront l'accolllpagner dans une limousine jusqu'a la prison

a Gwalior. Elle ne va point renoncer a sa dignitil, et elle

insiste sur un bon traitement, tout cOllUDe s1 elle etait du

sang royal.

Sakundeva est munie d'une vertu et d'une libido proches de

celles de Kichael Kohlhaas, dans Ie conte de lUeist. dont une
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3.
exergue. Elle temoigne d tune grandeur

primitive et de la divinite interieure, tout en restant

humaine et extremement vulnerable. Tout comme la violence de

Michael Kohlhaas, un homrne qui fut force par un acte de

tyrannie arbitraire de contester la legitimite de l'ttat, la

violence necessaire de Sakundeva est imputee a la structure

sociale oppressive et patriarcaIe en Inde.

Voici donc une femme dont la puissance depend de sa capacite

d'envisager une fayon alternative de vivre pour les personnes

comme elle-merne, et de sa bonne volonte de faire tout ce qu' i1

faut pour atteindre ses buts, dans un pays ou la pauvrete et

la cruaute sont promues par une structure sociale implantee.

L'autorite de Sakundeva est extra-sociale, mais provient

fina1ement de ses disciples. Sakundeva place en tout premier

lieu Ie bien-etre de ses disciples fideles. Elle a recherche

son role comme chef des Dacoits, et clest elle qui doit

determiner Ie bon moment de renoncer a ce statuto I.e ministre

Khotari doi t attendre son bon plaisir s' il veut obtenir son

aide. II pourrait assez facilement la detruire, mais il ne

peut pas simplement s'emparer de son pouvoir.

4.2.2 Arjun Khotari
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I.e _inistre de Kadbya Pradesh s'appelle Arjun lQlotari,

symbolisant co.me son noa l'indique, I' Arg'ent. lIJ::l.otari seJlble

6tre un ho_e politique un peu etranqe. La traitrise de ce

personnage. par sa pseudo-puissance, se Charg'e d' une ironie

typiqueaent cixousienne. Dans un effort de gagner la

contlance de SakundevA, Khotari fait semblant d'abord d'etre

son propre envoyll!: personnel, peut-etre pour qu' elle parle un

peu plus facilement. 11 stadresse 6. elle pour 1a persuader de

5e constituer prlsonnl.re, et de cette tac;:on d'eviter la mort.

Ses lDotivations sont incertaines, et proviennent peut-etre

d' un desir de la ctUebrite au de la notoriete. Mals il est

5uggere aussl que Ie lIIinistre peut comprendre dans une

certaine masure l' alienation necessaire de Sakundeva. 11

pa.rle de la possibilite d'un nouvel ordre politique 51 elle

survivait, et quelquetois il semble .4me partager son manque

de respect pour les lIu!canis.es arbitraires de la loi:

Qui pourrait la 40.ptar? La capt.r? Pa. un Btat,
pa. Wl h~.. Pa. un aini.tr. .vi4....nt. BDcor.
aoin. un part1- c. n. Bont pa. c.. ainal:ll.. 4u
parti qui pourraient 1a .64uir. .t 1e chang.r en
p.rroqu.t. 11

Nous apprenons que le pere de Khotari avait ete lui aussi un

Dacoit, un intouchable, et le lllinistre semble considerer que
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Sakundeva lui fournit 1 'occasion de changer Ie .ande - c'est

un symbole qu'il pourrait utiliser pour rendre l'ordre

politique un peu plus humain. 11 exprime en apart. l'attrait

qu'il ressent pour elle:

Ilbf'ln que1qu'UD que je ne ••pri•• pasl C'••t Wle
force sans ..itr•...• J1ai peu.r qu'OD la preDlle
.us iIltouchahl... 11Ie ••t leur rein.. Leur
rich••••• Leur flert•. 1I'

Evide1lllent Ie ainistre voit SaJcundeva sous un jour plus

favorable que la plupart des autres. II lui a eerit una

Iettre, l'adressant C01IlDl8 -la reina des rebelles" et il promet

que, s1 elle se rend a lui, il va s'assurer qu'elle ne sera ni

pendue ni maltraitee. Khotari sait bien qu'afin d'etre

capable de profiter de sa puissance at de qagner Ie soutien de

ses disciples, il dolt jauer suivant ses reg-Ies 6. elle et

essayer de gaqner sa confiance.

Dans une comprehension presque inconsciente, il est capable de

reconnattre que "votre pluie est plus torte que la nlltre", et

que SaJcundeva et Pandala sont donneuses par rapport a sa

"secheresse" .

l' Ibid.



37

".2.3 Pandal. Than!

Pandala Than! est un personnage tres interessant. La

vieille tante et mere d l 3.rne de Sakundeva est presque aveugle.

Devineresse et visionnaire, elle cffre un contrepied a la

logique froide et calculante du ministre Khotari. Cette

vieille femme sage a pu prevoir l'arrivee de sa niece. Elle

n'a rien oublie du savoir transmis a travers les generations

et elle peut, sans livres, se situer aisement entre les

histoires de vie et de mort et aider sa jeune niece a sortir

des cercles du sang. Ainsi I Pandala dit a. Sakundeva qui

regrette de n I avoir pas pu abattre tous les auteurs du viol:

[8]i jamaia tu Avais port6 1& main sur l'un d'eWl:,
un d6Dlon t'aurait agripp6e et t'aurait pr6cipit6e
pour toujours dans 1& mYcire. 20

Pandala essaie d'aider et de proteger sa niece au cours de la

piece. Elle coupe les ongles a Sakundeva, peigne ses cheveux

et lui raconte des histoires poetiques de sa grand-mere, qui

avaitete elle aussi une femme tres puissante :

Elle se nourrissait d'6toiles. Son lait 6tait blanc
comme de l' eau de lune. Ta qrand-m6re 6tait forte
et bien nourrie. Elle poss6dai t tous les champs de

Ibid., p.46.
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l'Oueat at tous les pr6s au bord de Narmada. Avec
ses troupeaux, elle avait de quoi nourrir trois
generations daDS trois viIIagas. 21

Comme Sakundeva et beaucoup d' autres femmes creees sous 1a

plume de Cixous, Pandala est une femme forte, qui posse-de

"l'infinie patience", patience, temps donne, qui est aussi

promesse. Donner, recevoir du temps: une economie typiquement

feminine que symbolise ce personnage magique.

4.3 L'6conomi. feminine

La piece semblerait d'abord se centrer au niveau de 1a

traitrise des economies politiques masculines. Les scenes

montrent cependant qu 111 Y a un decalage et que 1a piece se

joue surtout autour de l'intensite des relations entre Pandala

et Sakundeva. La representation de Sakundeva comme heroine 1a

montre non pas en des moments triomphants mais plute>t en des

moments intimes avec sa tante protectrice. Sakundeva ecoute

les histoires a propos de sa grand-mere, histoires qui lui

font deplorer sa propre enfance: sa grand-mere etait bien une

princesse, mais sa mere n'etait qu1une esclave qui a essaye de

21 p. 49.
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tuer Sakundeva parce qu'elle n'avait pas des seins pour bien

nourrir son enfant. Pandala coupe court a ses histoires de

privations at Sakundeva, penitente, dit a Pandala de la

battre, at de la rendre belle, meme 51 elle est mauvaise. 22

Les relations entre Sakundeva at Pandala dans cette piece

sQulignent l' importance du rdle des femmes dans la lutte pour

representer la difference et de promouvoir l'egalite. On

pourrait suggerer merna qu tune economie alternative des

relations sociales est suggeree dans la piece par les

relations entre cas deux femmes. Grace a son don de double

vue, at a sa relation physique intense avec Sakundeva, Pandala

e.tait capable de pre-voir l'arrive.e de sakundeva, en imaginant

sa fuite de la police at son retour chez elle. Cependant, ce

qui est tres interessant, la physicalite intense de leur

relation se refere a une hierarchie: Pandala sert Sakundeva,

chez qui elle a reconnu des son enfance une certaine grandeur

fondamentale. Mais Sakundeva rejetterait une telle economie

de dette. Ses relations avec Pandala ne s I expliquent ainsi

que sur Ie plan d'une economie alternative, oil les dettes ne

sont pas mesurees, et oil la generosite de Pandala est un don

pur. Les roles traditionnels du suj et et de I' obj et sont

ainsi dissolus.

22 p.51.
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Le personnage de Sakundeva est exemplaire paree qu'elle reunit

toutes les injustices subies par les femmes depuis la nult des

temps: l'esclavage dans Ie cadre de la famille, la trahison et

I' abandon par Ie pere, 1a vente de virginite,

1 'exploitation de son corps, llexclusion des ecoles et Ie viol

atroce et irreparable.

Pourtant Sakundeva appartient auss! a la race de celles qui

tentent sans reIache de retourner les forces de mort

possibilites de vie. 23 Encouragee par pandala, elle risque la

seule occasion d1echapper awe spirales du mensonge, du crime,

du "hors-la-Ioi".

...... Le moment du choix

La piece se joue done ironiquement autour des structures

du juste et de l'injuste. sakundeva, en tant que mythe de la

femme, a un chaix qui, a vrai dire, n'en est pas un. Ses deux

options resideraient a choisir entre la foret verte ou la

prison rouge - entre l' eternelle errance pourchassee ou

1 I incarceration et l ' impossibilite de poursuivre son but.

23 On pourrait dire que cixous tente de faire la meme chose
par Ie processus de l'ecriture.
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El1e veut echapper au choix des deme cages: la liberte

physique et 1& negation d' action, au l' incarcc!ration physique

et la negation d'action. s1 elle est pbysiquement libre,

l'.cole ne sera pas construite et les circonstances

mat'-rielles ne vont pas s'ame1iorer. Kais, s1 e11e est

oU'Tftee., elle perdra sa puissance et son travail sera tenRine.

Cbaque choix retolabe en atlet sur la .be n4qation. La ferat

verte au la prison rouge sont vrabent deux: cages .. peine

dit'terentes, ou les concepts du juste et de l'injuste perdent

qraduellement leur sens.

L'aboutissement des neqociations entre Sakundeva at Ie

.inistre n'est jamais rendu explicite. Vera la fin de la

pUlce, Ie ainistre semble accepter tous les voeux de

Sakundeva, mals lorsque Pandala pleure parce qu' e11e ne verra

plus sa niece, SakUndeva lui dit de s'essuyer les yeux. MAme

Pandala, la visionnaire, ne peut pas envisager les even.ments

tuturs. L'affaire entre la jeune rebel1e et Ie representant

de l't"tat reste precaire.

Apres Ie mot "FIN", suivl de points de suspension, Ie ministre

soli1oque encore en se demandant que1 sera Ie choix de

Sakundeva:
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Peut-6tre qu' elle n' ira pas?
Je vola que ce D'.at pas aujourd'bui que je aauraL
Je vo!s que ce n' est pas dans cette pi6ce de
thaatre que je a_uraL
C'est dans 1& 8uivante, 81 je auis encore
.inlet.re. 24

Naus vole! devant l'inacheve. La vraie errance n'est pas Ie

moment du choix, mais l'he:sitation qui Ie precede, et

l' extraordinaire present des deux jours ou. Sakundeva vient

voir Pandala. I.e risque est pris, non pour l'Homme, mais par

amour pour Pandala. Ce sont les scenes remplies de tendresse

et d' emotion entre les deux femmes qui marquent Ie vra!

echange, tout en subtilite et en amour. Tout Ie suspena

reside dans les points de suspension d 'espoir. Par sa

grandeur Sakundeva trouvera une autre porte de sortie, loin

des deux cages offertes; Ie troisieme choix se cree par Ie

refus rnl§me des precedents. L'espoir triomphe, Ie choix est

autre.

".5 Conclusion

Alors, ayant parle dans t Le chemin de legende' de

l'integrite de l'espace "des Indes", Helene cixous explore

24 p.102.
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aussi sont vulnerables aux chanqe»ents, aux pressions scx:iaJ.es

rivales, et l la .odernisation. A travers la legende d'une

jeune femme qui a Ie courage de prendre tous les risques,

re~usant Ie sang at la folie, Cixous veut saisir. loin du

quotidian de la civilisation de 1 'occident, Ie .ystere de

l'be filainine avec ses "Indes interieures".

Ie} prhe de J '@Cole de tfadhllbof traite donc des valeurs

refoulees de la justice et de la compassion en une Inde

acculee dans la hierarchie sociale des oppositions, et

articule la question de la cont'ianca, de l'innocence et de la

culpabilite au niveau des economies libidinales feminines. La

piece s' inscrit aussi dans la problmnatiqua du refus de la

castration politique, historique ou philosophique. Par la

confiance pure et par l' amour que les deux femmes se portent

l' une 6. l' autre, Sakundeva et Pandala passent du fini it. un

eloiqnem.ent infini, hors du fini. Sakundeva est ainsi capable

de se creer une troisi6me option en correspondance avec sa

nature intinie.

En definitive, cette piece de theAtre nous fait affronter la

possibilite que Ie sysU~lll.e hierarchise qu'est la societe

indienne pourrait e.tre defait: les autorites pourraient e.tre

amenees t entendre les impuissants, at Sakundeva pourrait
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susciter l'etabl!ssement d'une ecole de jeunes rilles il

Kadhubai. Nous ne savons pas encore ai cette possibilite sera

realisM: COlDle Ie dit Ie Ilinistre Khouri, cela necessiterait

une piece de theAtre suivante.



Chapitr. v - Libi.toir. terrible _i. iD&cb.".. 4. IIorodOil
Sihallouk. roi du caaJ:Jodq.

5. 1 :Introduction

L'histgire terrible mais inochByte de NQrod0m Sibooguk

rgj dll Combgdge est un tres bon exemple de la nature epique

des pieces de theAtre de HeUme cixous. Cette piece a ate

creee par Ie Tbtj'tre do Sglei] a la Cartoucherie, Ie onze

septembre 1985, avec une aise en scene d'Ariane Mnouchk.ine.

Due • sa longueur d'environ buit heures et deaie, lil piece a

eta presentee a Paris en deux: seances dirrerentes. Un .oment

bistorique est ain.i plus que J:1!lppel' • la 1190ire, 11 est

presque revecu.

L'oeuvre se divise en deux epoques de cinq actes dans chaque

partie, la premH!re se situant au moment de l'abdication de

Norodom Sihanouk., 18 trois mars 1955, et la seconde commenQant

au mois de mars 1970, lorsque Sihanouk s' est refugie it. Pekin.

:II y a plus de cinquante personnages, dont la plupart
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representent des qens qui vivaient toujours lors de la

premiere de cette piece de theAtre. n On peut dire que ces

divers personnaqes servent a representer les multiples faces

du capitalisme et du cOmllunislII.e.

I 'histoire terrible est une piece de theAtre ouvertement

politique, aux nombreuses implications et 11 y a beaucoup

d'elOments qui meritent de la discussion. Je vais considerer

surtout la re-theorisation non-essentialiste de la difference

dans cette piece epique. Nous allons voir que cixous essale,

d'apres la pensee de Jacques Derrida, de penser la difference

dlfferemme.nt et de la representer sans recours A la paralysle

des oppositions binaires bierarchlsees qui ont toujours

structure la pensee philosopbique occidentale. Je vais

discuter Ie role iJDportant de Norodotl Sihanouk, Ie r6le des

temnes dans la piece, ainsi que les strat~ies qui sont m.ises

en jeu par cixous en ecrivant pour Ie theatre.

Dans cette piece de th~atre, comme dans ses autres, cixous

essaie de taire ressortir la nature oppressive et phallo­

logocentrique de la pensee politique traditionnelle de

1 'Occident. On pourrait dire que les pieces de th4!tre de

cixous comprennent un etfort de repr~senter en termes plus

25 Norodolll Sihanouk lui-m~e a vu cette piece de th~Atre A
Paris.
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concrets et plus politiques que ceux de Derrida la relation

entre des cateqories de 1& pensee politique at des qra.nd.es

structures d1oppression dans Ie monde. Dans~

~ 11 5' a9it de representer les relations sociales at

politiques du pays du cambodqe, qui sont strueturees par un

systeme hierarchise d' oppositions. Atin de representer una

situation auss! complexe, cixous est obligee d'e.mployer

plusieurs strategies interessantes. Ces strateqies meritent

d' f.tre exa:minees de plus pres.

5.2 strat6qi•• tb.a.tral••

Tout d'abord, la politique est rebaus.lie par la richesse

de l' inconscient - una ressource. que duontre bien~

.t.B.D:.i..bl.e. cixous parle du commencement de vingt.-cinq annees

de desespoir pour les Cambodgiens, en disant que:

there'. 11.0 ~laJl&tio!l except the unconscious. The
Wlcoucioua ot • &aD aJld ot • people an4 of history
and of the planet. 2'

cixous tente de representer au theAtre 1e pouvoir de

U 'The Two Countries of writing: Theater and Poetical
Fiction!: une conference prononcee en anglais par cixous.
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Ilhistoire de deranger et de mettre en question la certitude

du present. Ce processus 5e fait l'tkho du pOllvoir de

l'inconscient de deranger la stabilite apparente de l' etat

conscient. Dans I.'hjstpire terrible les Cambodgiens morts

jouent un role aussi important que celui des vivants. II est

clair que 11 existence est infiniment fragile et que Ie present

est toujours susceptible aux influences du passe:

A chaque moment Ie pr6sent 'elate. •.. On avance en
tAtonnant dans Ie noir, en 6coutant les bruits de
1 'Histoire. 27

Deuxiemement, 11 y a la strate-qie de l'intertextualite. Dans

I.'histojre terrible, comme dans plusieurs textes de Cixous,

c'est evidemment Ie nom de William Shakespeare qui stimpose.

Le long titre de la piece contient deja des resonances

shakespeariennes. En effet, il y a plusieurs echos des

oeuvres de Shakespeare dans cette piece. Par exemple, Ie

defunt roi Suramarit nous fait souvent penser a Hamlet ou

roi Lear, et Sihanouk parle de la grandeur de Shakespeare lui-

meme dans la premiere partie, acte 2, scene ii:

william. Shakespeare est immense COJDllle un empire.

21 'I.e chemin de legende', p.IO.
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De plus, i~ cite quelquefois des vera d.ea oeuvres de

Shakespeare. L' action et lea personnaqes sont souvent

inspires a10s1 par une sorte de neqociation avec des textes

existants, par un proces de deconstruction-reconstruction des

textes. Des 1d485, des images eu des citations sont

empruntlies a d.'autres textes, deplacees eu reconstruites, atin

d I etre interpr~tees d 'une mantere nouvelle et differente dans

un autre contexte. Cette technique a pour eftet de mettre en

question les bases "naturelles" du caractere et de l'identite.

Encore une tois ressortent l'influence de Derrida et du

processus de la deconstruction. Le caractere et l'identite

sont des constructions et non pas des realites fixes au

absolues. 2
'

L'bistoire terrible explore Ie systbe hierarchise des

oppositions qui structurent les relations sociales et

pol i tiques. I.e cambodge lutte pour attinaer une sorta

d'identite ditterente: une sorte d'!ndependance. La survie du

Cambod.ge devient una 1D.etaphore pour loll survie de ce type de

u I.'histgjre terrible, p.77.

n Le theAtre experimental des annees 1960, s' inspirant des
formulations theoriques d' Antonin Artaud, a aussi valorise des
techniques de metamorphose et de transmutation, et des
principes associatives de connexion.
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di!ference qui n'est pas basee sur 18 tixite et 18 certitude.

Cixoua tente de nous offrir un. sorte de difference

ditterent.. Il. Y a deux conclusions alternatives ll. cette

piece: aucune n' est trlomphante. Mais on est laisse 6. 14 tin

avec un pays toujours en contact avec son passe, par la grande

presence des morts vivants, dont je parlera! plus tard, qui

s' enqaqent ~ proteqer Ie cambodqe et a preserver son

independance.

La piece DOUS force. reconnaltre la complexite. des relations

spatiales et temporelles, et nous invite a faire valoir la

possibilltd: des relations sociales non-hiitrarchlsees, 000­

oppressives, basees sur Ie principe de la ditterence.

Cependant, elle ne nous la1sse jamais oublier la menace posee

ll. I' ordre social. dominant par ces relations. Finalellent,

r 'bjstgire terrible demontre les traces des elements rivawc:

il y a un va-et-vient constant entre 1 'utilisation du cambod.qe

cOmJlle un conflit-test des effets mortels de I' expansionnislle

imperialiste, et sa construction C01lJll.8 Ie site d'une economie

alternative des relations sociales et ethiques.
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5.3.1 Barodoa S!hallouk

Le roi Norodom Sihanouk, qui. pour l'alDour de son pays

precieux, essaia de Ie qarder intact, est Ie personnaqa Ie

plus important dans la construction du Cambodge en depositaire

fragile d'une telle .conomie alternative. 11 est lie aussi

aux forces de la generosite, et de la tradition, una alliance

duontree par la frequence et Ie respect avec lesquels 11

consu1te Ie fant6me de son pere mort, SuralU.rit. En realitl!.,

son pere est mort en 1960, nis cixous a chaisi de Ie

representer comme un fant6me depuis Ie debut de la piece, atin

de $ouligner la particularite et l'tntensite des relations

entre Sihanouk, sa famille et son passe. I.e fant6me de son

pitre, qui est un echo peut-etre de la situation de Hamlet at

de celIe de Cixous elle-D.emeJO
, joue un r6le central dans la

10 Son ~re, Georges Cixous, est mort 6. I' Age de 39 ans,
lorsque HeHme n'avait qu'onze ans, et elle parle souvent de
l'influence de cette perte sur sa vie et son oeuvre. Voir, par
exemple, Helene Cimps· photos de RAcines, pp.200-201;~
de personne; .DI:dAwi.; ~. L'ecriture semble fournir un moyen
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pi~ce, fournissant un lien entre Ie passe et Ie present. Par

contraste, 11 y a Ie rOle des chefs des Khmers Rouges,

revolutionnaires rigides, qui, selon cette histoire, rejettent

la pertinence des liens personnels, et qui ant merne peur de

faire entrer des enfants dans Ie monde terrible qu t ils ere-ent.

Comme les grands personnages des oeuvres de Shakespeare,

Norodorn Sihanouk aussi defaut tragique, qui est sa

confiance im!branlable en sa propre capacite de realiser

l'equilibre entre les interets de ses cousins. des militaires

et des Americains d'une part, et d'autre part, les interets

des cotDJDunistes chinois et vietnamiens et des Khmers Rouges.

5.3.2 Lea cambodgiens morts

Les fantOmes des Catnbodgiens lDorts jouent un role tres

interessant dans I,'bistoire terrible. Le nombre de fantOmes

augmente au cours du deroulement de la piece jusqu' au moment

oil, it la fin de la piece, ils sont plus nombreux que les

vivants sur la scene. Les spectres reviennent souvent au

de neutraliser la finalite de la mort.
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cours de la piece pour intervenir dans les affaires

quotidiennes des vivants. Quelquefois lIs participant

activement a l'actualite du Cambodge. Suramarit at la reine

Kossomak (la mere de Sihanouk), Hon Youn, Khmer Rouge victime

de son part!. et plusieurs fantomes deviennent la conscience

des vivants. lIs assument Ie role de confidants, de

conseillers et parfois d'executeurs, faisant preuve que Ie

passe influe toujours sur Ie present.

5.3.3 Les femmes

Norodom Sihanoult represente la force des nouvelles

relations sociales at subjectives associees au Cambodge, mais

11 y a beaucoup d I autres personnages qui contribuent A

l'alte.rite du pays du Cambodge qui est represente dans la

piece. Comma oous l'avons vu dans La prise, les femmes

surtout jouent un rOle tril!s important tout Ie long de la

piil!ce. Elles s I aiment souvent les unes les autres,

qualite qui fait que les lecteurs ou les spectateurs les

aiment aussi.

Deux couples de femmes sont tres signifiants - la mere de

Sihanouk est liee a Kom Savay, qui avait ete la maitresse de
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son mart, -.ais qui est devenue sa meilleure ane it. elle. Ces

deux te.ames font la connaissance d' un couple de femmes

ouvrieres - Madame Khieu Samnol, 1& ..ere d'un che~ des Khmers

Rouges, et Madame Lamne, une Vietnamlenne qui habite et

travaille au cambodge. Les deux femmes semblent etre presque

inseparables, et ensemble elles ont adopte un fils. Madame

Khieu Samnol reprl!sente les cambodqiens qui ai:a:ent Sihanouk et

lui font contiance, et qui attendent Ie .cment oft 11 delivrera

son peuple des mains de leurs ennem.is. Pendant ce temps Khieu

Samnol est tres ingenieuse et, contralrll!lllent a beaucoup de ses

compatriotes, el1e surmonte toutes les crises. Elle n'a aucun

interet II 1& politique de son fils et de ses camarades, et

e11e est aussi a l'ais8 avec les morts qu'avec les vivants.

Ces quatre femmes deviennent em:blell.atiques d 'un ordre social

qui respecterait 1& difference, sans recours a aucune

structure bierarchisee. Les differences religieuse, nationale

et sociale sont toutes reconnues, aais les relations entre les

diverses femmes survivent aalqre ces differences, et

reussissent meme A effacer la difference ultime entre les

vivants et les morts.

La piece lOB termine par l'invocation d 'une autre femme - la

Reine Kossomak, mere de Sihanouk - qui espere que l'esprit du

ca.bodqe va survivre a travers la langue et les danses
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nationales .

Une autre f&=me important. est 1& princesse, qui interrompt 1&

tirade de Sihanouk contre Chea San. Elle cftre una

explication alternative pour Ie sllence du rei. Son

interruption et insistance que Sibanouk garde

prllcieusement les bonnes chases et qu' il essaie de vivre

pleinement sa vie, caractexisent Ie r61e des femmes dans cette

piece.

Aux camps des Khmers Rouges, ce sont les femmes qui procllllllent

toujours qu'elles sont contre 1a :mort at pour la vie, una

proclamation importante at qui nous .ene maintenant .\

considerer la question de l'econollie feainine.

5.4 L'.coJloai. lOiDia._

Cixous a lie son interet au Cambodg8 • son projet plus

gtlneral de proteger ce qui est menace de I' effacement, at de

r4tabllr la memoire historique. Elle essaie de recreer, par

I' acta d' ecriture, tout ce qui a etll perdu eu condamne a 1a

mort - un desir dont I' origine se trouve peut-Atre dans

propre experience de l'exil pendant sa jeunesse o!l Oran en



56

Algerie. I.e Cambodge est un pays qui est menace d'extinction.

Hais son interet a l'ecriture comme Ie site de la preservation

va done au-dela de son interet au Cambodge. II se rattache

plUS generalement aux convictions de I' auteur sur la

specificite du theatre. Selon elle, Ie theAtre est l' espace du

coeur plut6t que de la sexualite, ce qui veut dire que Ie

theAtre peut trouver des formes pour aller au-dela de

1 t exploration de la subjectivite vers l'exploration des

structures intersubjectives des relations ethiques et

pol i tiques. 31 Ces explorations sont beaucoup aide-es par

I' alienation du mol exige des acteurs, pour qui cixous a Ie

plus grand respect:

J'illlaqin. qu' lIs .' .vanouissent tous lea jour•.
J'aaqine que, pilot6s, port6s, 8uivis par Ie
Illetteur en sc6ne tout(e) treablante, ils ont Ie
couraqe de faire l'lmmense voyaqe tous les jours ou
presque, de se perdre pour aller s'6veiller dans un
autre, pour donner sa vie en transfusion, & une
6tranq6re, un inconnu. Alors c'est une telle joie!
Mais & quel prix!)2

Dans ilL' incarnation", cixous lie ce processus de I' eloignement

du moi stable exige de I' acteur a I' economie feminine:

31 'L'incarnation',~, pp. 260-6 (p. 265).

'I.e chemin de legende', p.8.
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"l'acteur est toujours un peu saint, un peu femme. ,,3) L'acteur

doit toujours etre ouvert a llAlterite. cixous definit Ie

role politique et ethique du theatre sous I' angle de cette

capacite d'etre ouvert a l'Autre, et elle insiste que Ie

pouvoir dlun texte theatral comme J,lhistgire terrible est une

fonetion de l'impersonnalite necessaire pour interpreter

I' histoire et la culture d' autres peuples. 34

5 .. 5 La transformation r6volutionnaire

Venons-en enfin it une question tres interessante - la

question de 1a possibilite de transformer d 'une fa<;on

revolutionnaire les structures sociales oppressives. Dans son

livre A politics of Writing, Morag Shiach signale qulil y a

certains liens explicites entre Ie projet d'ensemble des

Khmers Rouges et quelques autres textes de cixous, des liens

qui compliquent son analyse de la legitimite et des

implications de la transformation revolutionnaire. Par

exemple, dans la premiere partie, acte 2, scene ii, sihanouk

parle de la necessite de defendre la neutralite du Cambodge

contre les actions des taupes:

'L'incarnation ' , p.265.

'Qui es-tu?', ~, pp.267-78 (p.278).
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Je 46ten4rai .. :a.eutral1t.. COlLtr. t.out... 1••
auhVeraioD., 4. droit., 4e qauch., contre 1••
taupes,. 1•• tigr•• at 1•• aerpent.•• U

C' est souvent. la tiqure du taupe qui represente ausai

l'activite sUbversive de Cixous elle-lDhe.J~ Elle creit que

l'activite des taupes represents les activitllia des feJlllll8S qui

ont ete opprimees, mais qui participent activement aux

mouvements clandestins, afin de briser les structures

oppressives et de dillsinteqrer la societe patriarcale.

Un autre exemple d' un lien entre les Khmers Rouges et Ie

projet cixousien se trouve dans la deuxHtllle partie, acte 2,

BCMe v. Pol Pot Y parle du besoin de purqer Ie desir egoiste

de propriete, une demande qui se fait l'echo de la critique

cixousienne du propre:

axt!.rpoD.8 1. J>ouddhi..., Ie .cnarchi. at Pill.tinct
6qotate d. propri.t.6. 17

Se10n Shiach, ces para11e1es suggerent que, pour Cixous, 1a

rencontre avec l'histoire du cambodge est en fait une

a p.84.

), Voir, par exemp1e, 'Le Rire de 1a Mliduse', p.45.

)1 p.276.
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rencontre tres per.annelle avec la 1~ituit4 de la lutte

revolutionnaire.

Cette pi.ce n'oitre aucune r4ponse dfl:tinitive 6. ce dilemme:

elle sugqere que les choses peuvent tourner mal, mais e1le ne

condamne pas Ie desir de changer. Cependant, il la fin, elle

aet tous ses espoirs dans la possibilite. fragile de la survie.

Mais n'oublions pas que l'nistoire terrible de Norodoa

Sibanouk est inachevee. Pour Cixells, l'bistoire est toujours

en plein mouvement. elle est au prtl:sent, done inaehevee et

ouverte. Elle peut 'tre terrible, mais pourra toujours se

convertir en autre chose. Le message est clair: aussi

longtemps que la langue et la culture Cambodqiennes

survivront, 11 Y aura de l'espoir.

11 est intlliressant de reaarquer aussi que, selon Judith Pike,

les evenements des anne-es recentes .. KalIpucbea rendent cette

piece de theatre prophetique sur le destin du pays du

cambod.ge. El.le parle des negociations il propos du retrait du

Kampuchea des vietnalliens et de leur president. et pour le

retour des Khmers Rouges et de Norodolll sihanouk lui-moe. J'

n voir The terriblg but unfinished stAry Af NQrodgm
SibllnQllk King Qf ClImhpdh. p. xix.
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Cette piece de theAtre 'pique et prophetique aox

nombreuses implications s'inserit dans une vision aJlbitieuse

qui lie les modes poetiques et politiques. Dans L'hlstoire

terrible Cixous et MnouchJdne representent au thc.U.tre non pas

la verite hlstorique precise. mais au moins les proble.mes de

la vie quotidienne, ains! que la verite symbolique du peuple

caJDbod.qien. cixous retheorise Ie processus de la

differentiation sociale, et el1e nous oftre des conclusions

assez encourageantes: la construction de nouvelles identites,

qui vont a l'encontre des oppositions binllires hierarchisees.

Ce lIouvuent vers de nouvelles sottes d1unite qui respectent

les faits de la diffllrence est represent. COBIIM possible, mais

c01lUlle extrt!mement fraqile.

Rappelons son aftinnation que Ie mediWll du theatre est le

mieux place. pour construire ces nouvelles identites, qui ne

re~tent pas le systeme dominant hierarchisl!. de la difference,

avec ses concepts essentialisants. Apr~s une periode de huit

heures au theAtre, il doit y avoir un senti.ent tr~s fort

d'unite entre les acteurs et les spectateurs. Les roles
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traditionnel.s du 5ujet et de I'objet sent dissolus, et,

.ellle temps, on peut co_encer a redetinir 18s concepts tela

que OCCident / orient, Moi / Autre, et mAle / femelle. HeI.tne

Cixous soutient que Ie theAtre ot"fre de la reconnaissance et

de l'identification - une intersubjectivite qui est ailleurs

impossible - at dans L'hjstpire terrible !pais jnacbevee de

Nprpdpm Sjbanguk rot du eamhgdge, ella demontre bien

nouvelle theorie non-essentialiste de la difference.



Chapitre VI - L' Indiade ou l' Inda de leurs reves

Pourquoi, comment, par quelle taute, tolie, OU
n6cessit6, cette division?
Tout avai t commenc6 par une seule esp6rance qui
unissait et portait 4.00 millions d'Indiens de
toutes les religions, de toutes les castes, vers le
mema but.

(Helene Cixous, preface a ~.l9)

6.1 Introduction

Helene cixous avait change de theme dans L'histoire

~, passant de la politique sexuelle - Ie sujet de

beaucoup de ses oeuvres anterieures - a la lutte nationale.

Mais retrospectivement, cela semblerait etre une manoeuvre

prophetique: une reconnaissance que l'ethnicite et 1a 1utte

nationale al1aient deranger 1es categories inte1lectuel1es

Gauche et feministe pendant les annees 1980. Le sujet de 1a

19~,p.12.
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piece de thtitre suivante, J' Judii'd. QII l' Inde de ] CUTS reyes,

ne sert qu '. rentorcer cette aanoeuvre.

Apres la tragMie du CalIbod.ge, c'est celIe de la partition de

l'Inde qui donne son sujeta~. Cree8 encore une fois

par Ie TheAtre du Solei1, a la Cartoucherie de Vincennes, Ie

30 septembre 1987, avec une mise en scene d' Ariane Mnouchkine,

eette piece explore la possibilitl!l de soutenir l'alterite.

Cixous recherche la possibilite d'une alliance entre des

formes ditferentes d'alterite. formes qui respectent la

difference, mais qui sont assez fortes pour reprltsenter une

resistance siqnificative.

Comme la collaboration de Mnouchkine et cixous sur~

~ deux: ans plUS t6t,~ est une pi.ce de duree

epique - e1le dure environ quatre heures - at el1e est,

d'apr4ls I'opinion gl1nerale, visuellement spectaculaire. La

titre coaplet complique dej6. Ie sutut ontoloqique de l'espace

de la piece. COmme les deux autres pieces,~ se situe

dans un style thi!4tral tres different des pieces intimistes

beaucoup plus typiques du theAtre franerais 'erit par des

femmes eomme, par exemple, Michele Foucher, Chantal Chawaf et

Marguerite Duras.

Ia piece PUbliee cOlD.prend une serie dlgcrits slIr 1ft Theatre,
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au I' auteur esqulsse sa vision du theatre at explique

I' aportanee de ce medlW1. Cixous y insiste que Ie theatre

lui roumit une ar~n. dans laquelle el1e peut s'cUolqner de

l'eqocentrisme de ses oeuvres de fiction, pour "ecrire du

beaucoup plus at tout autre que Moi. n~O Rappelant 1&

Bugqestion de L'histoire terrible que la verite se cache en

ncus tous et que seu18ll18nt un retour aux chemins interieurs -

des chemins perduB par Norodom Sihanouk - pourra transformer

Ie cours de 1& trag-edle huaaine, Cixous aitirma lei que Ie

theAtre est precislthll.ent Ie lieu OU 1& verite peut etre

refletee, nous permettant de voir COlllJllent naus ·solllJles" dans

Ie monde. Un tel retlet est necessaire puisque, insiste-t­

elle, l'histoire est toujours Ie resultat de nos luttes

Individuelles pour percevoir at pour agir selon ce qui est

vrai. Les querres. la paix. les massacres, les h~roismes sont

tous provoques par la puissance de petits etres humains. Le

theAtre traite tous ces aspects de la vie et de la mort.

Sou1iqnant l'engageJD.ent de ses oeuvres de fiction", cixous

croit que Ie refus du tb~Atre de s I ettaroucher a 11 idee de 1a

mort est siqnitiant surtout dans Ie monde .edeme .4diatis~,

oU. 1es d.lllotions humaines et Ie tait de 1a lIIortalit<6 sont trop

souvent emmures.

'0 'I.e lieu du Crillle, Ie lieu du Pardon', dans~,
p.2S3.

H voir, par exemple, J,imonade tout chjt sj jnfinj.
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~ traite des etapes finales de 1& lutte indienne pour

1 t independance et de la partition de l' IOOe et du Pakistan.

Elle se situe entre les elections de 1.937 et l'assassinat du

Mahatma Gandhi en 1948, et fait revivre Ie drame de la

Partition et de l'Indepe:nd.ance. La piece porte surtout sur III

lutte interieure qui a dechire une grande nation. Pendant

cette periode eruciale dans l'histoire recente de l'lode, Ie

Parti du conqres, dont la plupart des JDeJlbres sont hindous,

combattant pour l'unit', a dO. confronter III Lique Husulmane,

en lutte pour l'indtipendance et 1& partition. Juxtaposees

avec de lonques confrontations verbales entre les deux camps

adversllires, sont des scenes plus courtes et caustiques,

souvent comiques, representant les gens ordinaires qui

essaient d' arriver .. cOlllprendre leur drame. Lea grands hommes

et une qrande femme du Parti du Conqres, avec leur ideal de

l'unit6 dans une rtipublique laique socialiste, se situent

contre l'opinion protonde de Moha.-ed Ali Jinnah. L'auteur

montre comment 1 tobstination des deux camps, aussi bien que

les .anieres pompeuses des chefs britanniques en Inde, ont

contribue au contlit civil brutal. Au milieu et au-dessus de

tout cela se situe 1e Mahatma Gandhi.
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6.2 Personnaqes

II Y a environ cinquante personnages dans cette piece.

Alors au lieu de considerer tous les personnages, je vais me

concentrer sur trois personnages principaux: Ie protagoniste,

Mahatma Gandhi, Ie prophete de l'amour; Haona Balco, l'Ourse

dansante qui est Ie double de Gandhi; et Haridasi. la

commentatrice bengalie.

6.2.1 Gandhi

Encore une fois Ie protagoniste, Ie Mahatma Gandhi, est

chef mondial, et encore une fois cixous se concentre

11 amour intense d I un leader pour son pays et son peuple. Elle

depeint les emotions violemment incompatibles d 'un peuple qui

a lutte pendant trente ans pour gagner son independance. Mais

la celebration de cette victoire devient bientot un baio de

sang, lorsqu'une grande partie du territoire indien devient Ie

nouvel etat musulman du Pakistan. Dans la preface, aussi bien

que dans la piece elle-meme, cixous dessine des paralleles

entre certains leaders indiens et des figures bibliques comme,
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par exeaple, Abrabac. Elle co.pare Gandhi, Ie saul. leader

mlndial il opposer la "vivisection-, • 1& mue qui erie au roi

Salomon:

D. trancb•• paa l'eDt'ant, 401Ul••-le .ivaJlt .. qui Ie
r6cl... & tout priz. 42

Mais lIalheureusement, cetta fois 11 n 'y a pas de Salomon en

Inde et l'e~e tombe.

Gandhi lutte pour trouver una lanque et une pratique qui

respecteraient les dittlt.rences culturelles de l'Inde, tout en

atfltlDant I' unite nationale. Mals 11 est vaincu par les faits

bruts d'une difference qui pourra exister saulement par la

repression et par Ie meurtre de son Autre. La valeur de sa

vision d' un amour apaisant qui respecterait les differences

est reduite par l'insistance du chef de 1& Lique Musu1mane qui

tavorise la partition:

Roua De parlODS pa. 1& .... lanqu.. Je VOllS rend.
sourd at voua •• rend.. tou. Voua n. voul.. pa.
entendre parler de partition. Partition a.t la eeul
.ot qua j a vauille prollonoer. Taiaona-noge dODO.
Acceptone loy.l_ent l'arret de 1. r6.1it6. Nou.

U Preface a~, p.l3.
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sommes inacceptables les una aux autres. 4J

De sa part, Gandhi exhorte son peuple a aimer les autres,

malgre leurs differences. Ce personnage extraordinaire

incarne ce qu'on pourrait appeler une religion du coeur,

fcndee sur I' amour.

6.2.2 Haridasi

I.e Mahatma Gandhi n I est pas Ie seul personnage qui porte

at evoque la charge emotionnelle de l'amour dans cette piece.

La pelerine Haridasi joua un role semblable - elle atteste at

communie, elle apporte at rend irnmediat Ie grand amour du

Mahatma Gandhi. Ella exhorte les gens de faire confiance aux

etres humains. Haridasi est une solitaire errante bengal ie,

la commentatrice, qui fournit des liens importants entre les

deux camps politiques, entre Gandhi at ses disciples errants,

at entre les acteurs et les spectateurs.

Son role ressemble un peu a celui d I un choeur prophetique, qui

commente l'action de la piece. Elle se moque de la naivete

des decisions, et plaide constamment pour les femmes, qui

43 p.84.
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seGlent souvent itre absentes de beaucoup de discussions.

Dans une certaine Ilesure, Haridasi repr16sente toutes les

femmes du mende, el1e est une porte-parole pour les tellmes et

pour l'konOllli. feminine. on pourrait dire done que Harides!

est a la tois dans et en dehors de cette pUlce.

6.2.3 Koona Ba100

L' amour prend una forme complexe et charmante chez Ie

troisieme personnaqe, l'Durse dansante, Moona Baloo. Dans son

essai, "L'Ourse. la Tombe, les Etoiles", Cixous parle de la

fascination hWllaine avec l'OUrse. U L I Qurse. qui entre pour

an1mer la deuxieme moitie de la production, double 1 'innocence

de Gandhi et est saeriliee, comme Gandhi, vers la tin de la

piece. Aussi COIllllle Gandhi, contrairement au Mahetlla, 1 'Qurse

devient paradoxalement un Ileurtrier. Son innocence n' est pas

capable de resister .. la vraie bete qui existe chez 1 'titre

humain. cixous et Mnouchkine semblent suqqerer dans un sens

que Ie theatre, qui donne naissance, qui perm-et des

transformations et des transgressions multiples, est un espace

ou les spectateurs peuvent trouver Ie divin, l'heroique, et Ie

courageux en eux-mflmes.

u~, pp.247-252.
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L'Durse represente la Vll1.rnirabilite de 1'8cono.1e alternative

suqgere. par l'auteur. Moona Baloo symbolise a la fois Ie lIlOi

et I 'autre, l'innocence et Ia crullute, Ia vie et la mort.

O'abord une presence bienveillante, e11e devient tres

perturbee au cours du deroulement de Ia piece. Fioalement

elle est rendue folIe par Ia peur et Ia violence autour

d'elle, et, ayant tue deux bommes, elle attaque Bahadur. Ie

montreur d'ours, qui est torce • Ia tuer. liars, l'Qurse ne

fiqure pas seulement I' beritage de la violence provoquee par

une acoDemie d'exclusion et de separation, mais elle deviant

!lussi une fiqure du paradis perdu, de la perte de grAce

representee par la conscience hWDaine. U De plus, elle

fonetionne comme une fiqure de l'inconscient par son rapport

au montreur d'ours, Bahadur. Elle est cette partie de Bahadur

qui est enchainee, 1a partie de lui qui est cr'atrice et

puissante, mais il. la tin danqereuse. A travers 1e personnaqe

de l'Ourse, ch::ous tait resonner ainsi une ayriade

d' associations symboliques.

45 La thbe du paradis perdu est un des themes importants qui
relie Ie travail dramatique de Helene Cixous il. ses premiers
romans.
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Cette piece de theAtre devient tinaleJllent un h01llrDaqe 6.

Gandhi et .. son message d' amour. C' est dans cet aspect-I6. que

Ie texte, et surtout la production, peuvent etre Ius selon des

perspectives f_inlnes. Dans~ c'est un hOmJlle qui

symbolise des elements d' une aconomie feminine. c I est par la

conceptualisation du personnaqe de Gandhi et la problelllatique

de l'u.our universel - et par la realisation scenique d'Ariane

Mnouch.ki.ne - que ressortent les preoccupations cixousiennes de

l'ecriture teminine. Beaucoup de questions qui S8 trollvent

dans 'La aire de la Mtiduse' et d' autres textes theoriques au

semi-theoriques S8 traduisent en tenaes theatraux dans la mise

en scene de~. 11 semble que Ie theatre, qui donne

des posslbilites pour des transformations multiples, valorise

les techniques qui sont, selon Clxous, tondamentales aux

possibilites des femmes en tant qu'tkrivains. Les deux

transformations les plus evidentes sont des changements de

scene, oU. l'espace se transforme devant Ie regard des

spectAteurs - de l'eleqance austere des camps opposlts du debat

central, $. la terre des intouchables - et les registres qui se

deplacent constalml.ent - du lyrisme delicat aux plaisanteries.

En outre, les acteurs "se trans torment" en personnages tout

devant les spectateurs avant Ie commencement de la piece. lIs

maintiennent ainsi la conscience du jeu de la realite, en

tirant les spectateurs $. l'interieur de la representation, par

1 'interaction et par des techniques d' adresse directe. La
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communication ne se concentre jamais longtemps dans Ie texte

eerit. Les mouvements, les qestes et surtout la musique

concentrent la communication dans les aspects non-verbaux de

la representation.

,... ConclusioD

Cette piece de theAtre cherche done a representer

l'histoire de la difference politique et culturelle. La

partition de 1 I lode devient un metaphore pour Ia lutte entre

des economies differentes des relations subjectives et

sociales, economies classifiees ailleurs par cixous et

d' autres comme "masculines" et "feminines". cixous insiste

dans Ia preface a~ que:

L'histeire qui porte 1. no. tatal de Partition est
en v.rit6 una iaaense hi.teira d'aaour. L'uour,
voil. ce dont il s'aqi••ait au-dela. 4. 1& politique
at de Ie religion.";

En eftet, malgre les disputes violentes entre Nehru et Jinnah,

llalgre les massacres sanqlants d'une famille musulmane et plus

tard de leurs assassins hindous, et malgre le tas

~6 u.I.os1i.AdJl, p. 13 •
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shakespearien de corps vers 1& tin de 1& piece, Ie message

d'aJIlour de Gandhi infuse la production entiere.

I...!....I.nd.i propose un voyaqe par1lli des mentalites laintaines

at in de mleux contempler comment on cholsit d' "etre" dans Ie

monde. Catte piece a ete encore una collaboration louable

entre H6Hme Cixous, Ariane Knouchkine at Ie TheAtre du

.5..l2le.il.. L'exploration persistante dans la piece du besoln de

decouvrir un mode de vivre qui ncus permettrait d'auer at de

respecter les autras en tant qu'autre - malqre notre crainte

et notre dealr de convertir les autres il notre vue du monde -

relia cette piece de thlt.1.tre epique awe suj ets des autres

oeuvres de Cixous.

Alors, una reponse il 1& question posee par cixous dans la

preface, concernant 1& justification de catte division, de

catte partition de l' lode, semble se trouver dans la

conjonction des circonstances - la deuxieme querre mondiale.

Ie hasard politique, l'at'taiblissement du parti du conqres par

les Anqlais. qui taisaient pression sur la Lique Musulmane ­

aussi bien que des aspirations et des faiblesses des

individus.

En conclusion,~ suqqere que, meme si l'alDOUr n'arrive

pas" vaincre l'adversite aujourd'hui, il est toujours capable
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de triompher demain, si naus y croyons. L'espoir triomphe

encore une fois. Quoique cette pensee puisse sembler naive en

ces temps cyniques, la plupart des gens en leur fors interieur

y croient bien. A la fin, les grands efforts de Gandhi

n1aboutissent a rien, mais, selon Helene cixous:

L' elltr6. qloriellse 48 l' ..our dlUls 1& cbose
pU1l1ique en plein 20e .i6el., tel est 18 cadeau
qu'. travers Gandhi I'Ind. fit * 1'unive:ra. 47

47 Prefacea~, pp.13-14.



75

Chapitr. VI:I - COZlcluaioll

Le problema principal explore dans ces trois pieces de

theAtre de Hliilene cixous se resume done co:mm.e la possibilite

de representer la difference sexuelle au sociale, sans recours

awe oppositions hierarchisees essentialisantes. cuous parle

de la difference, mals ce n'est pas pour elle quelque chose de

naturel, n1 d'essentiel. Elle tente plut6t de representer Ie

fait de la difterence, cOllllll.e processus, comma structure, at

COllme quelque chose qui constitue des identites sociales et

sexuelles.

Ii' prise de ]'ltCQle de Madbubai explore les structures du

justa at de l' injuste dans une lnde ceineee dans l'hierarchie

soetale des oppositions. Elle articule la question de la

confiance, de l'innocence et de la culpabilite au niveau des

economies libidinales tl!m.inines. Une economie alternative des
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relations scetales est suqqeree par les relations entre les

deux femmes, SaJcundeva at Pandala - un. econoaie oii les dettas

ne sont pas lDesurees .t la qenerosite est un don pur. I.e

systeme hierarchise represente par i'lnde risque d'itre

defait.

I,'bistoire terribJ A wafs inacheyfle de "predQm SjbanpJlk roj du

~ explore Ie systeme hierarchisEi: des oppositions qui

structurent les relations sociales et politiques. Dans cette

pillee de theAtre "pique, cixous at Mnouchkine representent au

theatre la realite effrayante ains! que la verite symbolique

du peuple cambodgien. La survie du Cambodge deviant un

lIu!tapbore pour la surv!. d'un type de diffllirence qui n'est pas

bas6e sur la tixite at la certitude. Le cambod.ge est Ie site

d'une econom.le alternative des relations aceiales et ethiques,

representee en microcosm. par les quatre teJllJlles. II est

question done de la construction de nouvelles identites qui

vont il l'encontre des oppositions binaires bierarchisees et

essential isantes.

Finalement, dans T 'Indiade gu 1 I Inde de leurs rAves, la grande

histoire d' amour, Cixous trace les efforts reraarquables du

. Mahatma Gandhi de trouver une langue et une pratique qui

respecteraient les differences culturelles de l'Inde, tout en

affirmant l'unite nationale. La partition de l'Inde devient
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une metaphore pour la lutte entre des economies dillerentes

des relations subjectives at soetales.

Dans cas trois pieces de theatre, beaucoup de questions

concernant I' ecriture feminine qui se trouvent dans les

oeuvres plus theoriques de HoUma Cixous, se traduisent en

termes the8.traux. cixous relia la violence politique procluite

par la pensee binaire hierarchisee a une economie libidinale

masculine qui se base sur la possession at la propriete: il ne

peut pas y avoir de la propriete sans des exclusions. Son

interet a l'Orient est lie a son projet plus general de

proteger tout ce qui est menace d'effacement ou d'exclusion,

at de retablir la memoire historique. L' exploration

persistante dans les pieces du besoin de decouvrir un mode de

vivre qui nous obligerait a aimer et a respecter les autres en

tant qu' autre - malgre notre crainte et notre desir de

convertir les autres a notre vue du monde - relie ces pieces

de theatre a la matiere des autres oeuvres de cixous.

Ecrire pour Ie theAtre a sans doute enrichi et transforme Ie

projet litteraire et philosophique de Cixous. La creation de

ces pieces de theAtre lui a donne I' occasion d' explorer des

relations differentes a l'alterite, de poser en principe

I 'existence des economies sociales et subjectives

alternatives, et de lier son projet theorique aux tll.ecanismes
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de l'histoire. bien au contrairs des accusations de Toril Mol

et d'autres critiques. Cas developpe.ments ont tait que

l'attentlon ne se limite plus a la subjectivite feainine et Ii

ses relations au corps fem.inin, des sujets qui etaient s1

11l1portants pour son oeuvre pendant les annees 1970. Son

travail drAlllatique reduit pas notions

essentlallsantes sur 1& difference sexuelle. cixous s'engage

maintenant il cOlllprendre la lutts des telDJlles dans Ie contexte

plus large du mouvement politique et ethique : de realiser les

dimensions subjectives et collectives d'une economie feminine,

de preserver la diversite culturelle face de

l'homogemHsation, et de resister il la do.lination subjective

et socials.

Je creis que des reponses il certaines critiques

essentialistes 58 trouvent dans les pieces de theatre que nous

venons d'etudier. Alors, pour repondre 6 quelques critiques

trequentes du projet cixousien, voici quelques observations

qui resultent de l'etude de ces trois pieces de theatre.

En tout premier lieu, 11 semblerait que l'arqument des textes
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plus theoriques de Cixous est beaucoup plus complexe, plus

soigne at plus strateqique que ne ItavQuent les critiques. On

pourrait prendre litteralement les questions soulevees dans

les textes theoriques, mals leur importance veritable est de

relever la question de la difference sexuelle, de suggerer que

la difference s'stend peut-etre jusqu'au domaine du lanqage.

Dans "I.e Rire de la Medusa", par exemple, cixous celebre

finalement tout ce qui, chez les femmes, a stili refoule at

deniqre au fil des annees, at oous encourage a elllbrasser la

difference et de 1 'utiliser. Les critiques habitue.lles

portent souvent sur deux au trois textes isoh~s. au lieu de

considerer chaque texte par rapport au projet d'ensemble

cixousien. Comma I' a fait remarquer Mireille calle-Gruber:

Prootder a oette amputation eat injuats silvera ton
travail qui sat pluriel; d6bord..snt; qui
questiollll.s saDS os.se c. qu' i1 de••ins. II

Trap souvent, des critiques de l'oeuvre cixousienne ignorent

la richesse, la nouveaute et surtout la portee d'une oeuvre

qu'il faut maintenant lire attentivement et dans sa totalite.

II Y a sauvent l'accusation que cixous ne lie pas son ecriture

U Mireille Calle-Gruber, H6Jene CjXQlIS' phgtgs de Racines,
p.14.
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a un contexte politique ou social pr~cis. II •• semble, par

contre, que les pieces de theAtre que nous venons d I etudier ne

sont pas non-historiques. ni utopiques. II taut avouer que

ces textes ne traitent pas de la verite historique precise.

mats I' auteur s I inspire tout de mbe des evenelDents reels.

Dans la structure conceptualle cixousienne, la proclamation

d'une poetique feministe du theAtre, qui est implicite dans

son ecriture, ne peut 'tre rejetee ni comme un dlliplacement

utopique ni comme sexiste.

II laut reconnaitre que cas trois pieces de theAtre

documentent pas l'histoire politique precise de la periode ­

I' auteur ne Buggere pas de Ie taire. Neanmoins, chacune des

pieces de theatre se base sur at provient de cas evenements

historiques qui ont eu lieu dans des milieux tres speeifiques,

en Inde et en Asie. De plUS, n'oublions pas que cixous e~le­

meae maintient qu' elle veut retablir et preserver la memoire

historique. Je ne postule pas que les pieces de theAtre

puissent resoudre tous les paradoxes de son discours

theorique, lIlais, en ettet, ces trois pieces de theatre sont

ouvertement politiques et sont une continuation de la lutte

contre toutes les tormes de la repression matllirielle et

spirituelle, une lutte qui a commence dans ses premiers

textes.
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En ce qui concerne 1 t impasse analytique, c I est-it.-dire. que

cixous devient victime des dichotomies sexistes qu' elle essaie

d'eviter - cixous reconnalt bien les dangers de la pensee

binaire hid:rarchisee, et elle les discute partout dans son

travail. Mais, comme neus l'avons vu dans 1 'analyse des trois

pieces de theAtre - a travers les relations entre les

personnages, les relations saciales et politiques eu par

llem.ploi des stratt\qies theatrales - cixous neus oblige 6.

penser 1& ditference differ8llJllent. ce qui fait qu'il y a un.
relation non-hierarchisee de difterence. plut6t qu'une

relation d'opposition. II est done tres evident que l'e.criture

cixousienne cherche avant tout a se d4.tacher des stereotypes

culturels et des concepts essentialisants.

Neus avena vu done que cixous affirme que Ie mediWD du thelitre

est Ie Illieux place pour construire de nouvelles identites, qui

ne rep~tent pas Ie systeme dODinant hierarchise de la.

diflerence, avec des concepts essentialisants, et ces trois

pieces de theAtre temoiqnent bien de cette conviction. Les

roles traditionnels du sujet et de l'objet sont dissous, et,

en meme temps, on peut explorer la possibilte d'une economie

alternative, une economie qui n'est pas londeQ sur

1 'essential isme eu sur des concepts tels que OCcident /

orient, moi / Autre, et m8.1e / lemelle. Helene cixous

seutient que Ie theAtre offre de la reconnaissance et de
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l'identitication - une intersubjectivite qui est ailleurs

impossible - et. cODlJlle j 'espere l'avoir Bentre, je crais que

dans CBS trois pH~ces de theAtre, elle de-entre bien

nouvelle theorie non-essentialiste de 1a difference.

Avec la collaboration entre Helene cixous et Ariane Mnouchk.ine

s' annonce une nouvelle epoque pour Ie .onde du theatre

francais. Ces trois pieces de theAtre epiques et prophl!tiques

aux no1llb~euses uplications s'inscrivent dans une vision

Ulbitieuse qui lie les lIlOdes poetiques et politiques. Cixous

retheorlse Ie processus de la difflirentiation sociale, et e11e

cftre des conclusions encourageantes: la

construction de nouvelles identites qui vent aI' encontre des

oppositions binaires hierarchisees. Heureuse:ment pour nous,

l'histoire de HeUme cixous, comme celIe du roi du Cambodqe.

NorodolD sihanouk, est inachevee.
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